
LE COIN DU FEU

naIn, ci à Ce (Iue m'tdamie .. 1qui était Lun petu sourde
et (le faible santé, eut fait venir sa soeur pour
se Pa ssocicr dain s les soins ditin mnge. A v ra 1
dite, le besoin d'anéioatiojn se faisait sentir.

t toit (le notre i itérieiir. Ianouvell]e veinue, feni-
ntc d'un cer tain ave, paraissait s'yc entendire, et
,sait ai r décidé laissai t deviner quî'il ne setait pas
Srud(en) c(de ti i résister. El le mie palrtit de lbonne
socié té son la"tedé notaitc une éducation h-
sic, et je cruls inqitu t'i('elle avait dû être

ine fai t tjolie p)ersonne, (iq ci'î e sait, les
îtoSs, t îpat ir (le soit enitrée danîs la mcison,

plir tc Linle meilleure taturnure, lac tabule fut plus
soig~née, u t le set vice, de déplorable qtu'il était,
finît par ne rien laisser à ilésit et. Vocus concevezi
si je ui' aIpIacidis (le ceý chiangemenit, et si, dans les

ps les pltus secrets (le mon ctur, ' 'eiî stis gréà
în'udemoecuselle J osepititte:-, c taît son nain. Made-
mii 5 le Jo eîî ii tc était. évid(eti it un tréso r de
lenine de iiiénag(e et d-ans mes jongleries de
célilbatatire, je ne demaîndtis Commnllt tiLle lîer-
sonne ilC e <piialités ttsisolides avait ci rester 'Iîle
l e lie situs pas goti rniand, niais javotte avec toti t
le mndte qu'tun boit dîner nie porte à applrécier
conmme il convient les verttns de C cx pli l'on t
ordonnétt. S'ils on it de.i défauts att p)otage, ils n'eul
on t pltis atprés la clecxiêrmj entrée.

"Il part (Illte maidemioiselle jo,5 èp)lliine, doit t a
faillIe acculpait iti (les premiers rangs ciails la 5aci-
été de Qtîébec, s'était auitrefois toujtée deý l'habit
tige des officiers de la citadelle, ce (pli a a!t. eut
potur effet d'éloligieri t jamuais les 50tipirialitts le lat
iHa'uie et O5 ~\ I' r, les élke tanlt pa ilis,
mademtioiselle josépliine étai t restée se île à ia t
luntement le calvaitre de ses qtiorante tus (le vieille
illle

ýlI't iiit ce parc'~e (Ille l'onî mtappelait tcapitaine
utauit-ce stînlileinen1 tuin besoinî de se dévotuer petit-
etiltellir Iatuttoluitle un pteu ti iste d'tune vie qut lin-
tut essaît ;je nie satis. Mais ait bottt de qutelqutes
miits, je c ommnai à m'effiaiyer de ce rtai îles a'Iteml

i ii.(le certains petits soins que le sitîfstietit à
explictier ni le pîrix (le ina penision ni les tusages
(le la maison. Je fiéis cii pensait t(Ille j'allais
être avantt petu exposé à la dtîre inécessité de cIter-
cher ailîctirs unî gîte oû, je ftusse à l'abri dececgetîre
d'en treprises.

"Coin ttt elle devinta oti apprit mnit intenttion,
je nie satirais le dire, Une après-nmidi que je renttrai
pltus tût qtîe d'habittide, je la trouvai dans ina Chant-
lire où l'avaient appelée quielqtues détils de mé-
ntage. Elle lic mî'attentdait pas, et votulut se retirer.
je la priai de ît'en rient'faire ; je n'étais monté qtue
pour prendre uit livre ;et cît effet je mie disposai
à sortir.

-Savez-vous, capitainte, me dit-elle, qtue je vous
trouve sérieusement à praindre ? Si encore le cont-
fort doitt vous jouissez ici devait durer ; mais ina

seutr n'eni a luts pou lottgtenjt)s a teitir miaison, et
alois qu'aileL'voLis deveir ? Ma sceur, qtui VOUS
aime beatte )itp, penîse cotîtîte tmoi, et je vouis
averti s (Ilte ntous sotigetils à vouts, étalir, absolci
ittent commite si vus étiez itotre jetîine firete.

"Tout tcela ftut dit duitie haleinte, stans précipi
tationt, et dtî tont le plus natrel dtî monide. I lelas; 1
j'avais e il taisait de stupposer salis fut nité quý ' jinus-
pirais qutelqtue inttérê t ; iais jeétais loin (le itat-
tell Ire a cit t ecevoir unet telle preutve. Je lie sais
t e qIe je répiondis d7uis PLet t de trotlîble oùi cette
dcla ratiotn (le gierre mn'avait j eté :il paitraiît mte
tjtie je rectuii (ie qutelqutes pîas, ayanît ilaîr de voit-
loir nte mtu tre à l'abiri de-rrière tit t titeail. lHIIc
éclata de t ire.

-Noit, et venite, votus n'etes pas b 'aýv- p îour
tit ca pi tainie. Qn 'a titonc, jie vus ci prie, ntotre

pîroj et de s i terrilc ipour qite, clués les pirentiers
mntts, voits; semtbliez l'envisager comme l'annonice
d'Lign it naliu

1lle redevit sériettse ett ie disanît ces detr-
tîteres patoles.

_- Mais, itîadeiîuiseile, v otre soceur vouts a-ý e
lu ssé ignto rer riit fermtt resoluition <le ic jataiS
nie mîarier ? Je lie puis (Iue votus e*xîtrlnter touite
utIt gratittude de 1'ilit ét (Itle vcots et elle cligiiez
nie piorter e cecrtes je stis désolé île votîs etîtenîdre
nie dire que votre sccîr se pîroîpose cie cesser (le
tentir piensionî, m uas Cii cotncltîre à la niécessi te de
chtanger nia vte, je n'y lieitsu ixs et tie mt'y résout-
tirai jamtais.

Capi tainie, reprit-elle eii tîte i-ega i tniiit H i 'l
cii face, il y a des getns qcu'il faut renîdre' liettreuix
matlgréeuccx ; vons eues <le ceuix-là. iDonc, ventillez
trouver bau cIlle nia saret îîoi donnîionîs suite 'i

ntotre pirajet. Et s'il faut votîs mtarier malgré vouts,
Comttez c(Ie îîoîîs le ferons. Pins taird, vois tis
eil rentietuteiez iagelocî. Maintîenanîtt, ai revoir,
et soyez coîî vailnti îî qtîen totut ceci, qît elqu'trai)ge

(Ile vou paraisse ntîre affectioti, c'est votre boit-
lietir seuîl (Itte ntous cIi cita uns.

, tne fiois mtadettoisel le Joséphinec pa.rtie, je
rite reproaeli de îî e lpas l'avoir brutsquéee, J 'ut.
rais dû Icti i elîéseitter q(î'uîîî firére agé cde C'in-
quantte ails nt'est pas le lucs jeune cie la famitille,
quîand ses sSetrs enl ont qcuarante ; mille arguîiîettts
de la mîêmei force ite venaientt àt l'esprit minttenatt
qu'~elle n'était pilus la je nte piréparais pontr itre
prochîainte renîconttre, et ce serait bietn le diable si
je in'avais pas le dernier mot. Oti pluitût iton, je
m'nts irais, et je nie cacherais si bient, qu'à la fln
oit se lasserait cie nie chterchier et de mî'attentdre.
Votus conntaissez le conîseil dtî poete:

Or, 'ce n'estqcu'eut fuyant qu'on paie dc tels couips.
"Je résoltîs dès cet instantt de chercher moît

salut dants la ftuite. Et puis, votus l'avouierais-je,
ent nm'examinantt à fond, je trouvai qcue j'admirais
mademoiselle Joséphinîe ; et à mion âge l'adm'irationî
est bien près de dlevenir l'anmour. Je dis amour


